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Lorsque v ien t l e  secours d'A llah a in s i que la  v ic to ir e ,  célèbre l e s  louanges de ton Seigneur e t  i ip lo r e  son pardon

l'occasion de la prière de 
i '^ïd el FITR votre hebdo- 
madaire ANNASR vendredi

9  W vous propose un numéro 
spécial sur le sermon de la fête. Ser­
mon prononcé par l ’imam Tiego 
TIEMTORE sur le terrain de l ’UFR /  
SDS de l ’université de Ouagadougou.

Toutes les louanges sont à Allah, Sei­
gneur des univers.
Louanges à Lui pour 
ses nombreux bien­
faits , pour sa généro­
sité et pour sa majes- 
tuosité, autant qu’il 
existe de créature pour 
le louer autant que 
s'exprime sa satisfac­
tion autant que s’é­
tende son trône su­

SERMON 
DE LA FÊTE 

DE RAMADAN
B^AAAAAAAAAAAAAT j

prême , autant qu’il existera de paroles, 
de gestes et d'attitudes de glorification. 
Louanges à lui pour avoir fait de nous 
la meilleure communauté, celle qui 
prêche le bien et combat le mal parce 
que croyant en Dieu.(Coran 3 verset 
110)
Celui qui aura été guidé vers l’Islam 
aura reçu la lumière tandis que sera 
dans un égarement manifeste celui qui 

en sera privé.
O serviteurs de Dieu ! craignez Allah 
et souvenez vous de lui , Il se souvien­
dra de vous. Remerciez -Le pour sa 
guidance et son don et n’oubliez pas 
que « Si vous voulez énumérer les 
bienfaits d’Allah vous n’y parviendrez 
jamais »C14V34
Le mois de Ramadan qui s’achève 
nous offre l’opportunité de marquer 
notre gratitude à l’égard du Seigneur et 

de lui témoigner 
notre amour.
En imposant le 
jeûne à la com­
munauté, Il a 
voulu , par sa 
sagesse, nous 
éduquer, nous 
purifier et nous 
ramener à lu i.

Tout comme les autres piliers de l’I­
slam le Ramadan est un appel vers des 
valeurs, un instant de repentir, de re­
merciements et de purification interne. 
En nous incitant à contrôler nos yeux, 
notre langue, nos membres notre cœur 
notre esprit nos oreilles, n'est-ce pas à 
sa proximité qu’Allah nous invite ?
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Tes veillées, tes lectures de coran, tes 
actes de générosités, tes méditations, tes 
prosternations, tes larmes mais aussi ton 
silence et ton sommeil, durant ce mois 
t’ont enseigné quelle véritable jeûne est 
celui du cœur, celui qui te ramène à 
l’intérieur à la première des lumières: la 
proximité d’avec la source, sans la­
quelle on n’a pas de repère, Le coran 
proclame : «ce ne sont pas les yeux qui 
sont aveugles mais se sont les yeux du 
cœurs qui le sont. » C22V46.
Assurément, le Ramadan de par ses 
multiples faveurs, nous fait gravir des 
marches dans notre cheminement vers 
Dieu. Aussi, tous les acquis du mois ne 
doivent pas disparaître avec lui. Bien au 
contre on doit les consolidés et les fruc- 
tifiés. La lecture du Coran parce qu’elle 
nous fait rencontré Dieu, la prière noc­
turne, parce qu’elle nous fait accéder a 
la cours des amis de Dieu, le zikr, parce 
qu’il nous maintien, les nafils, qu’ils 
nous rapprochent de Dieu, les aumônes, 
parce qu’elles enseignent la solidarité et 
l’amour du prochain, toutes ces actions 
parmi tant d’autres (qui nous fait retrou­
ver l’islam du cœur ) ne sont pas à 
abandonner après Ramadan.
Chers frères et sœurs, le jeûne du mois 
de ramadan nous rappelle notre apparte­
nance à une communauté de foi avec 
laquelle nous avons des droits et de­
voirs. Nos associations, mouvements et 
autres fédérations ne sont que des 
moyens de faire la promotion de l’islam 
et non une finalité. Aussi les responsa­
bles se doivent-ils être des guides par 
des valeurs telles la modestie d’Abou 

Bakr, la rigueur d ’Omar, la générosité 
d ’Ousmane et le courage d ’Ali, valeu­
reux élève soumis à l’enseignement du 
prophète Mohammad. Un hadith rap­
porte que parmi les sept catégories de 
personnes qui seront à l’ombre du trône 
d ’Allah il y a le dirigeant juste. Quant 
aux gouvernés ils doivent aider les diri­
geants par leurs conseils, invocations et 
attitudes. Personne ne doit être une 
cause de séduction ou de fitna dans la 
communauté.
Les mosquées fermées des associations 
en crise, des dirigeants diffamés dans la 
presse, qui d’autre en sont les responsa­
bles si ce ne sont les musulmans eux -  
mêmes ?
Nous avons l’obligation au nom de Dieu 
d’être dirigeants et dirigés, des hommes 
utiles à leur communauté.
Toujours au plan national il est à crain­
dre en raison de l’insuffisance pluvio- 
métrique et péril acridiens, quelques po­
ches de famine et de sécheresse . cette 
situation nous incite à résister devant 
cette épreuve et à faire preuve de solida­
rité à l’égard des zones les plus tou­
chées.
Il faut interpeller les commerçants, mu­
sulmans pour la plupart à éviter la spé­
culation dans ces moments difficiles 
pour tous, plusieurs hadiths du prophète 
maudissent le spéculateurs. « soyez mi­
séricordieux a l’égard dé ceux qui sont 
sur la terre, celui qui est au cieux le sera 
à votre égard. » « le commerçant hon­
nête est martyr » nous enseigne deux 
propos de l’envoyé de Dieu et qui sont à 
méditer pour tous ceux qui exercent 
dans ce domaine.
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Chers frères et sœurs, au niveau interna­
tional la situation des musulmans reste 
marquée par les images de violence. La 
Palestine , l’Irak, l’Afghanistan loin des 
yeux mais présent à l’intérieur de nos 
consciences. Que signifie les attacts 
contre les mosquées en Europe si ce 
n’est la haine de l’islam et des musul­
mans. Les plus martyrisés opprimés tro­
qués, chassés et tués sont aujourd’hui 
des musulmans. Mais la religion qui 
progresse le plus et en dépit de tout est 
l’islam. Ils sont prêts de 80 milles à em­
brasser la foi musulmane chaque année 
aux Etats Unis. Ils représentent 75% de 
la population en Albanie, 8 %en France, 
3,2 % en Angleterre, 4,4% en Allema­
gne, 3% en Argentine, 15% en Bulgarie 
1,3% en Italie et Japon, 3,5% au Pays 
Bas, 3.8% en Suède, 10%en Suisse ...
En Europe, les jeunes remplissent les 
mosquées tandis que les vieillards rem­
plissent les églises.
L’avenir appartient à l ’Islam, ici et ail­
leurs. « Dieu a promis aux croyants de 
leur accorder la suprématie sur terre 
comme il l ’a accordé à ceux qui vous 
ont précédé. Ainsi vous aurez la force 
et il transformera votre peur en certi­
tude. »C24 V55 Si « on ne jette des 
pierres qu’ à un arbre qui porte des 
fruits » selon Hassan El Banna, l’Islam 
est bel et bien cet arbre qui attise la ja­
lousie la haine. Sa'crainte va jusqu’à se 
manifester, dans ses symboles. Une 
mosquée en construction, un appel à la 
prière, une fillette en voile, un homme 
en barbe, effraient des person­
nes. « nous allons projeter dans les 
cœurs des incroyants la peur. »C8V12 

proclame le livre sacré. Il appartient à 
chaque musulman devant tant d’ adver­
sité, de résister de tout son corps pour 
avoir son cœur. Et de se souvenir des 
premiers dans la foi, qui ont su résister. 
Dans les situations les plus difficiles ils 
n’ont jamais perdu (’espoirs « Quand 
viendra le secours d ’Allah. » Dieu les 
répond « l’aide de Dieu est toute pro­
che. »C2 v214. Du font de leurs cons­
ciences resurgissait alors ce ver­
set : « ne faiblissez pas, n’ayez pas 
peur. Vous aurez le dessus, si vous 
restez croyant. » C 3  V139 Dieu dit en­
core : « ils fond des plans, mais Dieu 
fait son plan. Il a le meilleur des 
plans ».
L’histoire des prophètes nous édifie sur 
le soutien d’Allah ainsi qu’à ceux qui 
les ont suivis :

c ’est Dieu qui sauva Noé de la 
tentation de son peuple 
c ’est Lui qui délivra Abrahan 
du feu de Nemrod

- c’est Lui qui écarta Ayyoub de 
son fléau

- c’est Lui fit sortir Younous du 
ventre de la baleine

- c’est lui qui fendit la mer pour 
Moïse et les fils d’Israël et noya Pha­
raon et ses soldats

- c ’est lui qui sauva Youssouf du 
puits et l’éduqua en prison

- c ’est lui qui protégeant Muham­
mad par la toile d’araignée et le fit émi­
gré à Médina.
Dieu a interdit aux croyants de se dé­
courager, d ’aller ju sq u ’au déses­
poir.« Ne désespèrent pas de la misé­
ricorde que les incroyants »C12 V 87.
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Cher frère , chère sœur saches que Dieu 
t ’a honoré en te faisant don de la meil­

leure des voïejs. ïljâ mis dans ton cœur la 
dimension de son amour et l’élan de sa 
proximité de sorte que pour toi la nuit et 
le jour se ressem blent. Ce sont tous des, , 
moments de remerciement et de rappel. 
Dans la nuit S f e j ,

l e  t 
le coeur toujours présent àD iep dans 

recherche de ta subsistance quqtidiennç. 
Il a fait de toi. membre d’̂ ' ç ^ m u -  
nauté de souvenir et de remercieipem:^ 
cinq ,(051 fo^ «ans la journée pour la 
prière , une fois dans l'année' pour 1e "  ’ 

jéune, r i^ ikâV ètpèlèfm agéV ^ vie ’ 
pou? la '^lm fi& itfôn^a iS^rièHi 
sur son prophète. Tout ce que tu fait do,il' ■ 

te rappeler Ta présèhce.djvinp, c 'est Te 
sens d e là  RàÜtaniya leneh  infini entre 
toi et Lui.^Au moment où nos corps ,hds 
cœurs et nos esprits ont faim et soif de 

Dieu et cjiie 'lès hommes se posent beau­
coup de questions, le cheminement vers

Dieu , la lumière, est là voie.
r 1 L I lup ¡uJ u 

C hacun doit cheminer de tout son 
cœur, serti, , avec les uns ef Je  ̂ autres et 
en présence de Dieu. Loin.desdjspiap- 
tipps, dp^bruit^:, des futilités tu doit t’ef- 
forcer de retourpepd’QÙ tq viens,. c ’e ^ p z  
dire entre soi et soi. Là op,il n’esj'pju^i 
quç Dieu et toi. Là où brille l ’étincelle 
que Dieu a originellement insufflée dans%r«i tn H’j nupuDS i is ¿Tuq 
notre.^ç^ur, la ou notrq . conscience 
éprouve notre être et acèede à la foi, à la 
paix (as-salam), la paix de la rçconirais- 
sançp,. la paix dp la ,soumission, 
épreuv.çs, |es déchirures, ¡les séparations^ 
les^dquleurs, j p j ç s , ^  Sflprjres „SQU* , 
autant de le ç o i^ f t 

roqte du rapprochement. elles te guident^ 
t ^ m m ^ , ;  v ^ ' l u j ;  près de l u i . M ç  

esL la pi,us belle et la plus difficile des le?
t r o u v e

retrpuyan^.ta.tjàjture : celle de ceuxpui 
se prpsterpertt Seyant r ijn iq u e ’ A Lui

¿iL tu m cL il sb ,m,d ni tae'n

‘ ’̂ P
i p noi^rloi G! ¿IGM .gnijnliMum
» le prophète.

nos ,n meilleurs') ¿habits
. >rwnH nas? 8 .tàrjadlA tw nobtduqoq ni

pendantd bous
- ÎH uir vc.<  .noqcL tu oihiti nu >??..!

substances .odorantes et

bête qu ’on peut ucqué- 
i; m iai .melari à msinBqqa rinavB'J 
a r  ono XUB airnoiq a unit! » v.iusl 

lu t nue nÜBinôique ni isb io io fi iusl
î ov iup ZU93 è àb io jiB  B'1 li irurrioi 

Rappartépa^Haekipinii 
- 193 ns liisq  oitov Bism iolanBit li ta 
i b s)}3( an no » ¡2 èèV ££3« ubili 
j b siioq iup sidifi nu é 'up ¿snaiq

-6[ d  seule iop sidiK tsq nsid Js Itid las 
. : up^ij; a/ .'jJllth^Hÿ^ÜTiiLii t l Jdiol 

-j i l i .^alodfnv.^hi-MASR , upslinum 
1 0 S O HAITe'

aucb •I9)9iii^|- auon ''in 
S1723« .nioq ni ^ In iiro iir t i ¿ub <>1U’J>3
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